
LETTRE D’INFORMATION BIMESTRIELLE
	 ADRESSÉE AUX PROFESSIONNELS DE SANTÉ

JU
IL

LE
T 

A
O

Û
T 

20
18

 LES TRAVAUX DE LA FUTURE « VIE LA SANTÉ » AVANCENT BIEN !
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Le centre hospitalier universitaire de Poitiers va inaugurer 
en novembre prochain sa maison de la santé publique, bap-
tisée « La Vie la Santé ». Une première dans l’Hexagone !

Afin de répondre aux 
besoins de santé des 
patients et de leurs 
proches ainsi que de 
favoriser leur bien-
être, le CHU innove en 
créant La Vie la Santé, 
unique en France. Dans 
ce nouvel espace situé 
au niveau de l’ancien 
bâtiment administratif, 
sur le site de la Milé-
trie, les bénéficiaires 
pourront se détendre et 
échanger avec d’autres 
patients et divers pro-
fessionnels de santé, dans une ambiance « comme à la mai-
son ». Des ateliers seront organisés dans le but de les aider à 
gérer au mieux leur santé. En utilisant un discours simple et 
adapté, La Vie la Santé aidera chaque personne à trouver, com-
prendre et utiliser les informations pour sa santé. A la fin de 
l’année 2016, le CHU de Poitiers a lancé une consultation au-
près de cabinets d’architectes. Sur les trois offres reçues, c’est 
le cabinet Architectes Montarou Associés qui a été retenu. Ce-
lui-ci offre un projet de rénovation de l’ancien bâtiment admi-

nistratif, avec une empreinte visuelle forte et très identifiable 
pour les usagers, et ce, dès l’entrée sur le site de la Milétrie.    
L’architecture intérieure a, quant à elle, été imaginée comme 
celle d’une maison d’habitation, avec des pièces de vie : salon, 

cuisine, chambre, salle 
de jeux, salle de bain, 
et un boudoir, pour 
permettre aux usagers 
et aux professionnels 
de santé de partager 
et d’échanger autour 
d’animations et d’ate-
liers dans un environ-
nement salutogénique, 
générateur de santé.  
D’un point de vue es-
thétique et confort de 
vie, la lumière pénètre-
ra jusqu’au cœur de la 
maison, au travers de 
larges baies vitrées en 

façade sud, et grâce à deux patios entièrement vitrés qui illumi-
neront et desserviront presque toutes les pièces de la maison.

Où en sont les travaux aujourd’hui ?
Les travaux de cloisonnement viennent de débuter, et l’en-
semble des lots techniques, qui sont les travaux d’électricité, de 
ventilation, d’informatique, et de climatisation pour les labora-
toires sont en cours. La date de fin de travaux est fixée en octobre. 
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LA PREMIÈRE PIERRE DU BÂTIMENT MÉDICO-CHIRUR-
GICAL A ÉTÉ POSÉE

La première pierre du futur centre médico-chirurgical 
du site de Montmorillon a été posée, le 30 juin, en 
présence de nombreux élus, de représentants de 
collectivités locales et territoriales, et d’acteurs du 
monde de la santé. Depuis 2017, la direction du CHU 
de Poitiers a amorcé des travaux de grande ampleur 
pour redonner une seconde jeunesse aux activités 
médico-chirurgicales de Montmorillon. Cela sous-en-
tendait une restructuration des services de soins 
sur le site, pour mieux répartir l’activité sur les deux 
secteurs de médecine et de chirurgie.

ACTUALITÉS TERRITOIRE
 

LA PREMIÈRE EXPÉRIENCE NATIONALE DE PARTAGE DE DONNÉES MÉDICALES

Le 21 juin dernier, le CHU de Poitiers et le groupe hospitalier Nord-Vienne 
ont lancé Hôpitaux86, une première expérience nationale de partage de 
données au sein du groupement hospitalier de territoire de la Vienne et 
avec la ville.  

Le CHU de Poitiers et le groupe hospitalier Nord-Vienne se sont engagés, 
dans leur groupement hospitalier de territoire (GHT), à améliorer ensemble 
l’offre de soins. Cet engagement s’est traduit par un projet médical partagé. 
Mais comment partager un projet médical sans partager les données 
médicales d’un établissement à l’autre ? Et comment améliorer la prise en 
charge du patient sans une parfaite coordination de son parcours entre les 
deux établissements d’une part, et la médecine de ville d’autre part ? C’est 
autour de ces questions que s’est construit le projet de portail d’échange 
de référentiels et de données médicales « Hôpitaux86 », annoncé l’année 
passée, et mis en œuvre aujourd’hui.

D’octobre 2017 à mai 2018, l’Assurance maladie, le conseil de l’Ordre, des 
représentants de la médecine de ville, des représentants de patients, le 
CHU de Poitiers et le groupe hospitalier Nord-Vienne ont participé au déve-
loppement de ce portail qui vise à améliorer la circulation de l’informa-
tion médicale au bénéfice des soignants comme des patients. Autour du 
patient, ce portail crée un lien entre établissements, ainsi qu’entre établis-
sement, médecine de ville et patient. La maîtrise du parcours de soins est 
en effet indispensable à la bonne prise en charge du patient. Elle suppose 
que les hôpitaux facilitent à la médecine de ville l’accès au contenu du 
dossier médical. De même, le patient entend être de plus en plus acteur 
de sa prise en charge et doit pouvoir, à ce titre, avoir un accès plus simple 
aux données médicales qui le concernent. Le CHU de Poitiers et le groupe 
hospitalier Nord-Vienne sont les premiers établissements français à se 
lancer dans cette expérience. Plusieurs hôpitaux, ainsi que la région des 
Hauts-de-France en particulier, comptent suivre cette avancée et mettre 
aussi en œuvre, prochainement, cette même solution.

Accueil du pôle  : 05 49 44 44 44

Le portail d’accueil d’Hôpitaux86.

Ernest Colin, maire de Montmorillon, pose la première 
pierre aux côtés de Jean-Pierre Dewitte, directeur général 
du CHU de Poitiers, du Pr Bertrand Debaene, président de 
la commission médicale d’établissement, d’Yves Bouloux, 
sénateur, et du Dr Anne Keller, cheffe du pôle de Montmo-
rillon.

Portail Hôpitaux86 :
www.portailght86.fr/portail/

 
DES CHIRURGIENS SE FORMENT AVEC SIMLIFE®

L’école francophone de prélèvement multi-organe, 
dirigée par le professeur Benoît Barrou, a de nouveau 
choisi la faculté de médecine et l’ABS Lab pour orga-
niser sa semaine de formation sur le prélèvement 
d’organes, du 18 au 22 juin derniers. Les cinquante 
étudiants, tous des chirurgiens, ont été formés par 
les professionnels du CHU de Poitiers et encadrés par 
le Pr Jean-Pierre Richer et par Cyril Brèque, co-inven-
teurs du Simlife®. C’est grâce à ce système que les 
chirurgiens apprennent tout en approchant les condi-
tions réelles du bloc opératoire.
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AGENDA
QUESTIONS-RÉPONSES EN FACEBOOK LIVE :  
« LA CHIRURGIE ORTHOPÉDIQUE DES 
MEMBRES SUPÉRIEURS »
MARDI 4 SEPTEMBRE

Posez toutes vos questions sur la chirurgie des 
membres supérieurs au Dr Guillaume Roth, 
chirurgien dans le service de chirurgie orthopé-
dique-traumatologie du CHU de Poitiers. Il y ré-
pondra en direct le mardi 4 septembre, de 17h30 
à 18h30, en direct sur notre page Facebook.

CONFÉRENCE AU PROFIT DU FONDS ALIÉNOR
MARDI 11 SEPTEMBRE

A 20h, à l’Espace Mendès-France (1 rue de la cathé-
drale), à Poitiers, conférence organisée par le club 
Soroptimist de Poitiers, « Origine et histoire évolu-
tif de la famille humaine, nous sommes tous des 
Africains,… Hors d’Afrique, tous des migrants… 
»par Michel Brunet, paléoanthropologue. Au profit 
du fonds Aliénor. Don libre sur place.

PÔLE INFO SANTÉ : « SOMMEIL : COMMENT 
BIEN DORMIR SANS MÉDICAMENT ? »
JEUDI 4 OCTOBRE

A 18h30, à l’Espace Mendès-France, à Poitiers (1 
rue de la cathédrale), conférence-débat du pôle 
info santé : « Sommeil : comment bien dormir sans 
médicament ? », avec le Pr Xavier Drouot, chef du 
service de neurophysiologie clinique. Accès libre et 
gratuit.

2E ÉDITION DE LA NUIT DES CHERCHEURS
MERCREDI 17 OCTOBRE

A partir de 17h, dans le hall Jean-Bernard, sur le 
site de la Milétrie à Poitiers. Venez à la rencontre 
des chercheurs du CHU de Poitiers et discutez avec 
eux de thématiques très variées : cardiologie, san-
té publique, sommeil, yeux... Un événement orga-
nisé en parteneriat avec le fonds Aliénor. 

CONFÉRENCE « 2E RDV DE SOUTIEN À LA RE-
CHERCHE » AVEC CLARA STEICHEN
MARDI 9 OCTOBRE
Conférence « 2ème RDV de soutien à la recherche »  
avec Clara Steichen qui présentera son projet de 
génération de mini-reins à partir de cellule souches 
urinaires. A partir de 18h au centre de conférences 
du Crédit Agricole de Poitiers Touffenet. Cocktail 
apéritif vers 20h15. Soirée organisée par le Crédit 
Agricole de Poitiers Touffenet. Soirée animée par 
Jean-Marie Epaillard.

  NICOLAS MARJANOVIC, MÉDECIN URGENTISTE

 

C’est presque impossible car aucune journée ne se ressemble ! 
Contrairement aux services de soins traditionnels, nous accueillons toutes 
les consultations non programmées. Je suis aussi positionné à la régulation 
médicale, le 15 si vous préférez, et je suis amené à me déplacer avec le 
Smur. Aux urgences adultes, nous accueillons un panel de population 
très large et à la fois très représentative du territoire de la Vienne : des 
personnes âgées pour la plupart. Le jour, nous recevons des étudiants et 
des travailleurs. La nuit, ce sont plutôt des suicidants, des personnes en 
état d’ivresse et des traumatisés sévères suite à des accidents de la route. 
C’est pour cela que le médecin urgentiste doit savoir tout faire et poser 
un diagnostic rapidement afin de pouvoir orienter nos patients vers les 
services de soins adaptés si il y a besoin d’une hospitalisation.

 

En effet, je suis en première année à l’école doctorale en sciences de la 
biologie et de la santé à l’universitaire confédérale Léonard de Vinci. Par 
ailleurs, j’ai intégré l’équipe Alive sous la tutelle du Pr René Robert au 
centre d’investigation clinique. Je m’intéresse aux supports ventilatoires 
en médecine d’urgence. Très simplement, je cherche à cherche à mesurer 
l’impact du support ventilatoire sur le pronostic. Peu de travaux mesurent 
encore l’impact des paramètres réglés par les médecins urgences sur les 
supports ventilatoires. Je suis un autre axe de recherche : l’évaluation des 
performances techniques et ergonomiques des ventilateurs mécaniques. 
J’ai été initié à la ventilation et à la simulation par le Pr Erwan L’Her, 
réanimateur au CHU de Brest. Je réalise ma thèse sous la direction du Pr 
Olivier Mimoz et du Pr Arnaud Thille. Logiquement, je la termine entre 
2021 et 2022. Je me prépare à faire ma mobilité au CHU de Montpellier 
auprès du Pr Mustapha Sebbane et du Pr Samir Jaber. A court terme, je 
souhaite présenter un dossier pour être nommé professeur universitaire.

 
Oui et c’est même déjà le cas. Je suis attaché d’enseignement à l’ABS-
Lab sous la tutelle du Pr Jean-Pierre Richer pour développer l’activité de 
simulation adulte. J’enseigne aux étudiants de médecine externes et 
internes, aux infirmiers du groupement hospitalier de territoire. Je fais 
aussi des formations pour le centre d’enseignement des soins d’urgences 
de Poitiers. Je donne aussi des cours en master 2 sciences biologie et 
santé, méthodologie des essais cliniques. J’ai, par ailleurs, validé ce master 
en 2017. Autant dire que je ne m’ennuie pas !

A 36 ans, le Dr Nicolas Marjanovic est médecin 
urgentiste au centre hospitalier universitaire de Poitiers. 
Il a effectué son externat de médecine à Besançon 
(Doubs), d’où il est originaire. Le Dr Marjanovic a 
ensuite rejoint le CHU de Brest (Finistère) pour son 
externat de médecine générale et de médecine des 
urgences. Titulaire d’un diplôme d’études spécialisées 
complémentaires en médecine des urgences, il devient 
assistant, puis praticien contractuel à Brest. En 2015, le 
Dr Marjanovic intègre le service des urgences adultes 
du CHU de Poitiers comme praticien contractuel.

REGARD MÉDICAL

Accueil téléphonique  : 05 49 44 44 88
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 UTILISATION DE L’AROMATHÉRAPIE POUR LES SOINS DE 
BOUCHE DES PATIENTS EN HOSPITALISATION À DOMICILE, SOINS PALLIA-
TIFS, GÉRIATRIE ET CANCÉROLOGIE
Le fonds de dotation Aliénor finance 
des projets de recherche et d’innova-
tions médicales au CHU de Poitiers. 
L’activité de Catherine Boisseau, cadre 
de santé, a été retenue par le comité 
scientifique pour intégrer le finance-
ment du fonds de dotation.

Avec l’équipe paramédicale, Catherine 
Boisseau, cadre de santé, a eu l’idée en 
2009 d’intégrer les huiles essentielles 
dans le protocole de soins des patients. 
En soins palliatifs, il y a un soin qui reste 
difficile à appréhender, tant pour les 
patients que pour les soignants, c’est 
le soin de bouche. Un patient, dont la 
bouche est douloureuse à cause des 
traitements, se replie sur lui-même, ne 
mange plus, ne parle plus. Il fallait trouver une solution pour ces personnes 
et leur redonner du confort, apaiser leurs douleurs. Entre 2011 et 2012, sur 
une cohorte de 404 patients, 95% souffraient d’une altération de la bouche 
due à des traitements.

L’aromathérapie en soins palliatifs, c’est une histoire qui dure depuis presque 
dix ans au CHU de Poitiers. Créée en 2009, l’unité de soins palliatifs prend en 
charge des personnes atteintes de maladie grave, évolutive, voire terminale. 
Prouver l’efficacité de l’aromathérapie pour les soins de bouche n’a pas été 
difficile : 100% des patients étaient satisfaits après une comparaison avec le 
bicarbonate de soude. « Nous avons créé un mélange d’huiles essentielles 
avec des vertus antifongiques, antibactériennes, antalgiques, anti- inflamma-
toires et cicatrisantes. Après sept jours d’utilisation des huiles essentielles, 
nous avons constaté une amélioration de leur état », souligne Catherine 
Boisseau.

Grâce au soutien du fonds Aliénor, Catherine Boisseau va développer son 
projet dans les services de gériatrie, de cancérologie et d’hospitalisation à 
domicile, dont les patients présentent aussi une altération de la bouche.

Catherine Boisseau est cadre de santé de l’unité d’hospitalisation à domicile 
du CHU de Poitiers. Elle intègre l’établissement en 2002 comme infirmière 
avant d’obtenir son diplôme de cadre en 2005. Elle prend l’encadrement de 
l’unité de soins palliatifs entre 2009 et 2017. Au CHU de Poitiers, Catherine 
Boisseau porte les projets d’utilisation de l’aromathérapie comme traitement 
complémentaire des prescriptions médicales.

ALIÉNOR

L’association Les yeux grands fermés et le Rotary 
club Poitiers-Futuroscope ont reversé 11 750 eu-
ros au fonds Aliénor, le 11 juin, à l’occasion d’une 
remise de chèques qui s’est déroulé au CHU de 
Poitiers. Les yeux grands fermés ont fait don de 10 
000 euros, une somme correspondant aux entrées 
de l’attraction « le parcours dans le noir » sur le parc 
du Futuroscope pour l’année 2017. Le Rotary club 
Poitiers-Futuroscope a quant a lui versé 1 750 euros 
correspondant aux soirées « Dîners dans le noir », 
qui se sont déroulées les 7 et 9 février derniers.

Les sommes collectées serviront à soutenir les tra-
vaux de recherche du Pr Nicolas Leveziel, chef de 
service ophtalmologie du CHU Poitiers, sur la dégé-
nérescence maculaire liée à l’âge (DMLA).

LES YEUX GRANDS FERMÉS ET LE ROTARY CLUB 
POITIERS-FUTUROSCOPE AU SOUTIEN DE LA RE-
CHERCHE CONTRE LA DMLA

De gauche à droite : Jean-Jacques et David, guides de l’attraction « 
le parcours dans le noir » au Futuroscope, Nicolas Leveziel, chef de 
service ophtalmologie du CHU Poitiers, Jean-Pierre Dewitte, direc-
teur général du CHU Poitiers, Gilbert Guittard, président de l’asso-
ciation Les yeux grands fermés, Pascal Roblot, doyen de la faculté de 
médecine et de pharmacie de Poitiers, Pascal Texereau, membre du 
Rotary club Poitiers Futuroscope, et Josselin Desbordes, président 
du Rotary club Poitiers Futuroscope.

www.fonds-alienor.fr
alienor@chu-poitiers.fr 
05.49.44.43.33

Vous souhaitez avoir plus de renseignements 
sur le fonds de dotation Aliénor ?

Retrouvez toutes les informations concernant les 
projets de nos chercheurs sur notre site internet :  
www.fonds-alienor.fr.

Ne manquez pas nos actualités ! Elles sont pu-
bliées sur notre page Facebook et sur notre site 
internet.
Vous souhaitez soutenir nos chercheurs ? Nous 
sommes joignables au 05 49 44 43 33.

Ensemble, soutenons la recherche en santé et en 
innovation.


